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(…) Ainsi dans son spectacle Nenna (« mamie » en arabe algérien), Morgane Audoin (compagnie 
Raoui) rend un émouvant hommage à sa grand-mère obligée de quitter l’Algérie en juillet 1962 
avec son mari et ses enfants pour s’installer en France (plus précisément à Châlons-en-
Champagne) comme toutes les familles de harkis considérés comme des traîtres pour avoir 
combattu dans les rangs de l’armée française pendant la guerre d’Algérie.

Sous une forme très originale (un spectacle en déambulation dans lequel le public est invité à 
suivre la conteuse au fil d’un parcours en plein air et à s’asseoir au gré des haltes sur des sacs 
fournis en début de représentation), elle évoque avec une belle énergie (qui mériterait sans doute 
par moments d’être un peu plus canalisée) ses souvenirs de petite fille fascinée par sa grand-mère 
en train de confectionner les msemen, ces galettes de semoule plongées dans l’huile, dont elle ne 
parvient pas à reproduire en France le goût qu’elles ont là-bas, en Algérie, la terre natale de ses 
ancêtres du côté maternel. On passe sans cesse du rire aux larmes, de l’humour à l’émotion, sur 
fond de mélange de cultures et de langues. (…)

par Cristina Marino, lemonde.fr/conte, Blog L'arbre aux contes, publié le 26.10.2020

https://www.faiar.org/staff/morgane-audoin/
https://www.facebook.com/compagnieraoui/
https://www.facebook.com/compagnieraoui/


Paru dans L'Alsace, le 18.10.2020



Paru dans L'Alsace, le 16.10.2020

***

Paru dans L'Union, le 24.08.2020



Paru dans L'Union, le 19.08.2020



(…) Autre  lieu,  autres mœurs !  Morgane Audoin nous accueille,  en langue arabe,  avec un rite
d’hospitalité à base de semoule sur une placette. Flirtant avec le journal intime et la posture de
conteuse,  elle  explore l’histoire familiale  et  son identité de petite-fille de harkis.  Elle  tente de
reproduire  la  fameuse  recette  de  cuisine  des  msemens de  sa  mamie,  la  Nenna.  Le  tutoriel
calamiteux tourne à la leçon de géopolitique,  avec participation du public.  Au fil  de la courte
déambulation, la rue se transforme en Méditerranée, le public s’observe sur les deux rives. Le
sourire toujours vissé aux lèvres, la comédienne sait jouer de l’universel et du détail intime, et le
matériau sonore documentaire est traité avec délicatesse. (…)

par Stéphanie Ruffier, lestroiscoups.fr, publié le 25.04.2019.


